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que si le loup ressuscitait, 
vous trouveriez fort mal à votre
aise dans catto fosse.-

—(diaimant ! charmant ! dit 
Ton. ri on avrec un rire forcé.

- .le crois même que vous 
légèrement peur.

—Ravisant ! parole d'hon- 
ineur "

notoire d’nne €arte*Post«
Je soutirais d'une maladie des rognons 

et urinaire—
“ Pendant 12 ans ! ”
Après avoir essayé tous les docteurs et 

les remèdes brevetés dont j’entendais par­
ler, je pris deux bouteilles d’Amers de

“ Houblon; ”
Et je suis parfaitement guéri. J'en garde
“ Tout le temps ! ”
Respectueusement, B. F. Booth, Sauls- 

bury, Tenn., 4 mai 1883.

Bradford, 1'. A , R mai 1885.
Iis m’ont guéri de plus'eurs maladies, 

telles que maladie nerveuse, mal d’esto­
mac, mentîmes, etc. .le n’ai pas eu un 
jour de ma'adie par année depuis que je 
prends les Amers de Houb'on. Toute< mes 
voisines en prennent

VCU

VOUS

Le cnrtlâual irlbb'iïim

Ba timoré, 8—Le cardinal |Gifa- 
bons est arivée en ville c tte après 
midi. Une magnifique réception, 
présidée par le maire, a été faite à 
Son Eminence

Honneur universitaire*

Londres, 8—L’université de Cam­
bridge a conféré un degré hono­
raire à sir Donald A. Smith, d • 
Montréal.

Terrible rf-sultat d'un mariage entre 
Protestant et Catholique

New-York, 8—Un drame sanglant, 
causé par la différence de religion 
f,ntre époux, vient de se dérouler 
à Pittsburg (Pennsylvanie).

Depuis longtemps déj nn ouvri­
er du nom de Frederick Hermann, 
professant la religion protestante, 
avait de fréquentes querelle avec sa 
femme paiej qu’elle était catholi 
que. Hermann, ayant appris à son 
atelier que sa femme avait été bap 
User en cachette tu e de leurs en 
fants dans la religion catholique, 
est retourné chez lui à l’improviste, 
a tué la petite fille, qui était û,é de 
dix huit mois, battu la mère jusqu’à 
ce qu’il eût cru qu’elle était morte 
et s’est ensuite suicidé eu se cou 
pant la gorge avec un rasoir.

Ce crime a causé une g rai de agi 
talion dans tout le quartier de Pitts- 
bourg où demeuraient les époux 
Hermann.

«Sfc)U mil BU LllIJi PRESERVEZ
Vous des mouches en achetant laauriez

(suite TOILE METALLIQUE
tou âme doLn loup rendit 

loup, qui s’enfuit, indignée, dans
—.le crois enfin que vous avez 

une
Chez E. O. Laverdure.

i. T.,,.,-
de moutons, et son corps, coda- |)in.izarde ijhcerazadd : Puis- 
vre désormais demeurera immo ,JU . vous ni, dorraez pa8_ contez. 
bile au fond do la trappe, ie cou moj donu un,; de ccs belles his- 
décoré du lacet de soie qui sert toin,s d-ours ot de lioa quo vous 
quelquefois de cravate lunebrc , coutcz s; j,iL,n_
aux pachas à plus ou moins de| _>îadami>........ la plaisanterie
queues. . . est fort spirituelle...assuré ment,

L exécution achevue, tara» . ,wis javouaquo je ne la corn- 
s approcha de Félix, qui semblait | ,)renjs pls 
près de tomber en défaillance, et 1 _ Vous ' Valiez comprendre, 
n’entr’ouvnt avec inquietude ;{..)ondit Mme Oaussade d'un 
son gilet taché de sang. A trai ci> i ua décidé : jusqu’à présent, je 
les déchirures de la chemise u vous ai cru sur parole un héros ; 
apperçut une mesure large, mais dater cl aujourd’hui, je vous 

profondeur, qu il etencaa jugerai sur des actions et non 
aussitôt tout le mouchoir d ils.ci- -dus sur dos phrases.

Sans attendre la réponse de 
Tonayrion toujours enterré jus­
que pardessus la tête dans la 
fosse où gisait le loup, la jeune 
veuve s’éloigna d’un pas rapide 
et disparut bientôt à travers les 
arbres du parc.

CHAPEAUX Glacières Améliorées* 
Pince* a Glace,

Moulins pour l’herbe, 
CUcaox pour l’herbe, 

Poeles a l'huile,
CHEZ

Mmk Fanny Green
En I>nvet,

Feu ire,
Manilla,

Ahiiiuhnham, Mass., 15 jativ. 1886. 
.l’ai été très malade pendant deux ans. 

Tout le monde m’avait condamnée. .l’es­
sayai les plus liai) les médecins, mais ils 
ne pure t atteindre mon mal. Les pou 
mous et le cœir s'emplissaient chaque 
i.uit et me faisaient beauco 
ma gorge était tr s malade, 
enfants <

JLf gliorn,
Palmier, et

E. G. L4VERDUREPa Ile de Ionie* ►orlex. soullrir, et 
dis à mesTe

OjplciAlItl en Chemine* blanche* et «le 
Couleur*.

lue je ne mourrais jamais en jiaix 
que je n’eusse essayé les Amers de Hou­
blon. Quand j’en eus pris deux bou­
teilles j’eus un grand soulagement. J’en 
prji d’autros bouteilles et je fis bien. Il 
y avait ici plusieurs enfants qui virent que 
l’avais été guérie, et i's en prirent et 
furent guéris, et ils sont aussi recon- 
nahsunts que moi de ce qu’il y ait un 
ren èdc d’une aussi grande valeur.

Bien à vous,

HUE WILLIAM.

fi. FAILK1R KT FILS
No. 111 Rue Rideau. sans

Un conseil aux mères—Etes vous 
troublées la nuit et tenues éveillées 
par les pleurs et les gémissements 
d’un enfant souffrant de la denti­
tion S’il en est ainsi, allez immé­
diatement chercher uue bouteille 
du Sirup Calmant de Mme Wins­
low, pour la dentition des enfants. 
Son effet est inappréciable. Il sou­
lagera immédiatement le petit ma­
lade. Mères, vous pouvez compter 
sur lui, il n’v a pas à se méprendre 
à ce sujet. Il guérit la dyssenterie 
et la diarrhée, règle l’estomac et les 
intestins, guérit les coliques, amolit 
les gencives, diminue l’enflamma- 
tion et donne de la force et de 
l’énergie à tout le système. Le 
sirop calmant de Mme Winslpw 
pour la dentition des enfants, est 
agréable au goût, et la prescription 
est donnée par un des plus vieux, 
médecins des femmes et nourrices 
dans les Etats Unis II est en vente 
cli'-z tous les droguistes du monde 
ent er. Prix, vingt cinq centins la 
bouteille.

Demandez le Sirop Calmant du 
M ne Winsiow et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

leJulia G Cushing

—Tu n’as qu’itne égndignure 
lui dit-il ; allons ! do la fermeté !
où te regarde.

Le jeune homme leva la tête 
et apperçut Mme Caussdque 
dont les yeux étaient fixés 
Servian avec une expression 
d’étonnement indicible. I’rès 
d’elle le beau Eaoul, une perche 
à la main, paraissait assez cm 
barrasse de son rôle, quoiqu i: 
affectât une contenance plus que 
jamais superbe et triomphe, lion* 
tent de laisser voir son émotion 
à de pareils témoins, Félix ras­
sembla toute son énergie et essa 
ya de s’élancer hors de la fosse ; 
mais ses forces le trahirent et il 
retomba.

—Laissez-moi sortir d'abord, 
lui dit son oncle.

D’un élan vigoureux Servian 
atteignit au rebord de la trappe 
Il se trouva presqu'aussitôt sur 
le gazon et tendit alors ia main 
à Cambier. Grâce à ce' secours, 
le jeune homme, celte fois, par­
vint à sortir de l'étroit champ de 
bataille où il avait failli trouver 
la mort. Mais à peine fut-il de­
bout qu’il lui prit une faiblesse. 
Son oncle, qui veillait sur lui 
avec une so'licitude paternelle, 
le soutint au moment où il torn 
hait.

83,000 perdue*.
'• Un voyage en Eurjpe qui me coûta 

“ $3,000 me lit moins de bien qu’une bou- 
“ teille d’Amers de Houblon ; ils ont aussi

guéri ma fera ne d’une faiblesse ner- 
“ veuse qui datait de 15 ans, ai.isi que 
“ il’;nsomnie et de dyspepsie.”

M. R. M., Auburn, N. Ÿi
Itfbf *anvé

C'est avec reconnaissance que nous 
disons que notre bébé a été guéri pcrina- 
nemment d’une constipation dangéreuse 
et d’une irrégularité des intestins par 
l’usage des Amers de Houblon par sa 
mère qui le nourrissait, lajuelle qui en 
même temps fut parfaitement rétablie.

Les parents, Rochester, N. Y.

Les rognons malsains ou inactifs en­
gendrent la pierre, la maladie de Bright, 
ie rhumatisme tt une legim d'autres 
maladies séiieuses et futiles, qui peuvent 
être prévenues par les Amers de Houblon, 
s’ils sont pris à temps.

[aldington, Mich., 2 février, 1885.— 
Je vends des Amers <11 Houblon depuis 
dix mis, et il n'y a pas de médec ine qui 

égale j our les attaques bilieuses, I s 
lad n - il s rognons, et toutes les mala­

is U1’

VIH Tremblement «le terre

Q lébdc, 8 —Ou écrit de l'Ulet :
Le tremblement de terre qui a eu 

lit u récemment a été très ^sérieux à 
Sainte Louise. La montagne qui 
longe les terres sur le haut du se-, 
coud rang de la se'gneurie de Saint- 
Koch des Aulnais a été ébranlée 
avec violenc • ; des moçceaux de 
roc de ving' à trente pieds de h au 
leur ont déboulé d’une hauteur de 
1)0 à 80 pi ds.

S ir la propriété de monsieur 
Gy ri a î Mirn-ai, a quelques arpents 
le la résidence, les pierres ont rou­
lé du haut de la montagne jusqu’à 
la t*rre faite, "émportant tout le bois 
sur une l;«rg*ur de 200 pieds. Des 
arbres de 40 à 50 pieds de hauteur 
ont été arrachés et précipités dans 
la valléf.

Après le départ d’Estelle, To- 
nayrioii dé.ràarge’a sa colère sur 
le loup défunt en lai allongeant 
un énorme coup de pied dans les 
reins.

Voilà, se dit il, urfè * maudite 
bête qui va me faire manquer 
un mariage superbe ! Les le m mes 
ont d “s caprices bien diaboliques' 
Qui diantre eût deviné qu’en lais­
sant tomber son mouchoir cette 
fan ta-que créature voulait se 
procurer le régal de me voir mis 
en morceaux, comme-a failli l’ê­
tre ce petit, imbécile de Félix ? 
Mais aussi qu’avais-je besoin de 
parler d’ours et de lion ? Ccs fai­
bles orientales lui ont monté la 
tête, et maintenant, pour réparer 
mon échec, peut-être*vais-je être 
obligé de me b titre à coups de 
poing contre toute la ménagerie 
du lard il >des Plantes II lui faxV, 
dit-elle, des actions ot non des 
phrases. Qu’entend-elle par des 
actions d s tours de force, des
nvorl i <rnc rnnrvvv;iTAe J’TTnrf>nli'£.9
Si je laisse travailler son ira agi- 
nation, elle est capable d’exiger 
qiv; je lui oit’re dans sa corbeilles 
de noces une moustaches du 
pacha d'Egypte ou une dent 
d'Ab.l el-Kiuler. Diable ! il est 
argent de prendre l’initiative 
par quelque exploit bien ébourif­
fant et surtout bien authentique 
au moyen de quoije me 
dispensé d’exécuter le saut du 
tremplin ou d’avaler des serpens.

tr, après la scène d'aujourd’hui 
qui sait quelles folies peuvent 

la tête. Une fois 
tii -n mettre ordre

i

La vente énorme de cliajieaux • t au tr s 
articles tie ibotles durant les deux iltr- 
nlères semaines a nécessité in cicqu «'me 
voyage à Toronto a lin tic trouver plus de 
bargains li faire. J’achète sur une-gramie 
échelle, et je marque tous mes articles en 
chiffres ordinaires avec pi lits prolits ; nous 
vendons |t omptem >nt et tirs milliers d a- 
che'eurs sont "salisltiils. Le vieux motto 
e«t le meilleur : “ Un seul prix, petit profit,- 
grandes ventes et ictoirs prompts,” au

dit s i licit I nies a ce c.imat malsain.
II. T. Alex a nd r

M nroe, Mi h., 25 septembre 1885 — 
M ssieura, j'ai pris des Amers de Hou­
blon pour une ind imination «les “ Ro 
gr.oiiM et de la Vessie.” Ils m’ont fait ce 
que quatre médecins n’ent pu m r faire, ils 
m’ont guéri. L’effet ties Am rs m’a sem­
blé tenir de 11 mrgie.

F.st-11 possible T
de trouver à acheter à aussi bon 
marché ailleurs qu’au magasin de 
la basse-ville, Nos. 138 et 140, rue 
Chrence, les articles suivants :

Chapeaux d’été de la dernière 
mode, pour messieurs, dames et 
enfants. Une bonne modiste dans 
le magasin les garnit à très bas 
prix Fleurs, plumes, rubans, den 
*”'Livr6§y"*clÀrp'h'statuettes et 
autres articles religieux.

Un assortiment de p èces de ta 
pisserie, papier vert ou patrons pour 
châssis

Vaisselle, verreries, chaudrons, 
canards, ferblanteries, lampes, huile 
de pétrole, etc.

Ori y lient, répare el repasse tou 
tes sortes de fourrures, et ou y fait 
les calques, manchons. mauieauxr 
etc. No 138 et 140, rue Clarence,. 
Ottawa.

25 avril 1887—la.

Le* smivn<çes

Winnipeg, 8—Les surnages de la 
réserve de Broadview ont pris une 
attitudi menaçante et l'on appré- 
heiiledei troubles.

Le Pniierl 1*1 (aile

Rome, 8—Les catholiques ont 
obtenu un grand succèi dans les 

Le roi Humbert a d ciré l’arche­
vêque de Milan. O.i r- g trde ceci 
comme un nouvel in lice des dispo­
sitions du roi en faveurs d’une ré­
conciliation avec le Vatican.

Les lunomlations en Hongrie

Magasin, populaire de Moles 
89, rue Sparks W. L. C RTKR.

Mkssiki rts—Vos Amers de Houblon 
rn'out été «l’une grande - valeur. Je 
souffris de lièvres typhoïdes jiendanl plus 
de deux ir ois et ne pus obtenir de soula­
gement que lorsque J'eus pris les Amers
lie Houblon la les IOTO «* Vo-—

débilité

—Mon Dieu ! est-il (lall ge rCa-
r^r,.'. o a n — ...i . t . : ...
d'une voix émue.

u\
ne veuve

Servian arrêta sur elle 
gard glacial, et lui présenta la 
batiste en lamb ‘aux dont ii 
avait essuyé la blessure de J
lix :

qui sou firent de 
lath v smlé.

et (jui ont une 
J. G. Stoktz i.. 

;t(»8, rue V'ulton, Ghicago, 111.MODES! un re-

Ponvfz-vouM répondre n ©t ci ?
Y a t-il une per.-on ne en vie qui ait 

jamais vu un cas do fièvre, de iule, tie 
tua ailie net vise ou névralgie, ou de 

lu,lie de l’estomac, du foie ou des 
les Amers d ) H jublon ne

Mon assorti ment de moles de 
printemps est maintenant m grand 
complet. Mes succès confiants dans 
les modes sont lous les jours appre 
Clés par mes prat qncs qui 
enchantées. Mon inlration est de 
cono.miser l’argent J* ceux qui 
favorisent de leur patronage. 

jÜTUne visite est sollicitée.

Vienne 8 —La détresse en Hon 
s’accroît d’heure en heure, et—Madame, lui dit-il, vous de­

vez être contente : il. y a du sang 
sur ce mouchoir.

.. Ma mè,e .m que ,0, Am.™ de 11 .u- A ce reproche sévère mais juste, 
bien sont lu seul remède qui l’exompie des Estelle éprouva U lie COlli 
attaques de |>aralysie et du m il tic tète.”— ue ga fierté avait ignorée jus ju’à

(liwrgo S;n. ___ alors. Au lieu de répondre, elV-
" Moh bébé maladif a é é rh ing5 en un rougit et baissa les yeux ; elle 

gris garçon et u été sorti du lit eu ,ei de „ i-va enf,u [a tête d’un air ron-
"i,r |,eœ,'IOi dt-sK:r«s«Hr tnt, mais Servian, quelle cher­

cha du regard, avait déjà prv 
Félix dans ses bras, et. chargé 
de ce fardeau, qu’il portait 
légèrement que si l’élève de Saint 
Cyr eût encore été un enfant, ii 
marchait à grands pas du côté de 
la maison.

—Qu’à voulu dire ce petit 
monsieur, fit Tonayrion en lien- 
çant tragiquement les sourcils ; 
il s’est permis, je crui-', de vous 
faire une leçon de morale Qu ii 
prenne garde que je lui en donne 
une de politesse.

Mme Caussade le regarda 
face.

—Laissez en paix ce petit mon­
sieur, dit-elle avec un sourire sar­
donique ; il n’est pas digne du 
votre colère ; rendez-moi plutôt
un service.

—Parlez, madame, répondit-il 
avec cindresscment.

—Allez chercher ma cordeliè­
re qu’on a oubliée.

—Avant qu’elle eût achevé sa 
phrase, Tonayrion avait sauté 
dans la trappe. Tandis qu’il sou­

levait la tèie du loup pour en 
détacher le cordon de soie qui 
venait de remplir un office si 
contraire à sa destination graci­
euse, Estelle se pencha vers lui.

—Veux-je vous 
mauvaise pensée qui 
en ce moment ? lui dit-elle gra­
vement.

Raoule releva la tête.
—Avoucz-la madame, répon­

dit-il eu riant ; les. mauvaises 
pensées sont généralement as- 

11 mai ltu7 tim. sez agréables.

grie
l’on rap,orti'dJ nouvelles je es de 

Lies troupeaux entiers de bêtes 
à cornes ont été noyés à M iko. Les 

ont atteint le cointé de G inard

rognons que 
peuvent guérir '( vies.trouveni sont

Edouard Thérbault.s ion eaux
et près dt 50,000 acres de terre en 
s inencés eu blé vont bientôt être 
mondés. Ciongard est sous l’eau. 
On calcule que 5,000 familles ont 
été ruiné s par l’inondation.

me
K 1 ‘ Avantage extraordinaire li

Un profit pe 20 par cent." J’ai le 
plaisir d’annoncer à mes anciennes 
pratiques et au public en général 
que, n’ayant plus à payer aucun 
percentage et pour d’autres raisons 
qui me sont personnelles, je pourrai 
à l’avenir faire mie réduction de 20 
par cent sur le prix de vente de 
toutes les prescriptions qu’on 
dra bien m'app irter. En outre on 
aura l’avantage d’être servi avec le 
plus grand soin par un pharmacien 
dip’ôméet d’avoir les remèdes les 
plus purs. Si toutefois on cherche 
à vous influencer pour aller ail­
leurs, répondez que vous être libre 
d’aller où bon vous semble avec 
votre argent. Ainsi, n’oubliez pas 
qu’en vous rendant à la pharmacie 
C. U. Dacier, 517 rue Sussex, vous 
ferez une grande économie de 20. 
par cent.

G O. Dacibr, pharmacien, 
517 rue Sussex.

mi passer par 
marié je saurai

les extravagances, mais jusque • 
là mon métier est d’en être le 
très humble esclave. Chien de 
métier, parole d’honneur.

En ruminant de la sorte, le 
beau lèaoul était sorti de la trap­
pe et il regagnait lentement la 
maison. A : rca de chercher un 
moyen d ■ i mettre son héroïsme 

içut un projet dont 
l’exécution lui parut facile et le 
succès immanquable. Il le roula 
longtemps dans son esprit et en 
oaibina très attentivement les 

moindres détails. Certain enfin 
l’avoir tout prévu et de ne lais­
ser pour ainsi dira aucune pris 
m liasar l, qui déconcerte si sou­
vent les plans les mieux médités, vous y verrez un 
il écrivit à M. Frédéric Clayel, tweed, draps, serges, etc.., importées 
un de scs amis demeurant à l’a- des preimèrts manufacture» de

France, d Angleterre, etc. En faisant
le choix de sou st ck M Chevrier a Samedi, le 4 courant, une jument gris- 
fait preuve de beaucoup de goût, fOTi s ans, ‘1 nœuls aux pattes, boitant de 
aussi personne ne laisse son établis- la pat e gauche de derrière. Celui qui 
sentent sans ordonner un habille ““JT WpT“y <"e S.Tot
[lient qui est fait dans le dernier fogyi, ^Orléans, recevra une récompense, 
patron et d’un genre tout-à tait non- 

M A. J Ribout, arrivant de 
Paris, tailleur fashionable par excel­
ler.ce pour dimes et messieurs, est 
cha' gè de ce département de la cou 
pe II faut voir l’élégance et le 
fini qu’ri donne aux habits, aux 
pantalons, etc., etc, pour lui rendre 
justiic tant sous le rapport du style 
moderne que sous celui de la per­
fection. M Chevrier compte sur ses 
nombreux amis -et le public, en 
général pour le patroniser et l’aider 

IV,-, ., : i u,. • i 111 i J- première amener à bonne lia sa nouvelle
•nail'»'' vernis, p-iutuiv à planeh -rs, entreprise. Ses cartes de modes 

j.,.,., pa r ms les plus sont les dernières arrivées du Musée
, ’,1 II. lin ford, No des tait eurs illustrés de Paris.

25 mai 1887 tin.

Mils À. McDonald
Maison de Modes Parisienne.

521 HD K HDMHK.X.
(■rond Concert

Jeudi, 1C juin, donné par l’Or­
chestre Symphonique d’Ottawa, sous 
io dm. clion du Dr Prévost, avec le 
concoure de Mlle Tessier, la célèbre 
chanteuse aveugle de Montréal, M. 
E. U slb-au, M. E Huet et M. F. üou- 

•r, violomst.
Voir programme.

aussi

vou-« PHILIBERT
tiraudt) Vente à ton Mareliéoutateuk

rh-------DE------
ébrèèhv, il

COIN DES RUES 04LHGUSIE ET 
ST. PUT RI CE, QTTtW1.

Nouvel (-Inblissement de tailleur A la 
parisienne

M. Roiolphe Chevrier, si bien 
connu du public d’Ottawa vient 
d’ouvrir au Na 519, rue Sussex, un 
nouvel établissement de tailleur. 
Eu allant Dire visite à son magasin 

assorti tient de

USK miAl.tB SEH.miT. en

Lumjies Electriques el île fantaisie à la 
moine au prix ordinaire.Ceinture,

Tait luxe ri. ■*. ,
Ceintures ;>ré,> ires, 

Huile,
COMPAGNIE NI1HUFACTURIERE

Nationale de Cole,
/ O O U V E S C T R K S,

OTTAWA.

PERDUE OU VOLEE
ris. un" lettre dont nous suppri- 

ici le contenu, attendu que
M sliev

Phuteti'-x,
Vitres.

mois _ ,
[a suite da ce ré-, it en tora suffi- 
sameut connaître les résultats.

kitlclfi il; peintie en gé é a1 ( i suivre.)

lv-rc ©ou*inmiion veau... t j ^ h* _ Hotel de Tfiorope,! dtf-ivv i former le public que 
,i..> r. C’ VO r («l’Europe) le 

beau choix d’objet* .'.e- piété
8 IVVUNII’.S DK 1ÈRE COMMUNION

ml ai à bou marche.

§ IÜ Sur le plan Koropeen,,1La C'impa- 
gnlt) Gana- 
(iitiime dfs 
Aiguilles, 40

A pirlir de cette dut»*, juc^u’â nouv 1 et 48 rue Front, Toronto, i»rôj«ar« lu |>a juei 
srdre, la f rmeture d««> malle > a gl tis«îs j dVignillt s le plus comjdot et le mieux ven­

du ble u i se puisse désir, r par des agonis 
p. m. jia'-Mji «li ion «l s , en Amérique. Envoyez 25 centins pour un 
NotiIi G ‘i-man Lloyd, , c1i.ilU Ion «les nouveau* No. 4, finis en 

l) s in lorn niions accompagnent

AUX AGENT?AV S DU BUREAU DE PüSTE 66 8 68. RUE METCALFE, OTTAWA
O. la- BELIER, Vro-

je vvt-equels
Vue vi...m à mon magasin au coin 

i York, pour vous 
vérité.

tes ni'.'.S S:avoiv'r une 
me vient daura Utu comme suit

Lee lu. «là à G JO li 
vapeurs de la Mgne
de New-York. j.lut h »

Les mercredi à 0 30 li s. j). m. rar vxj>é j cn 0i 'orsque des timbres sont en oyés 
d.tion d e vapHfrs AVau uu d Do ni mon/* ;.vec le prix demandé, 
de Ri i outki Un sue s -plémoutu e s< r.i
fermé à 1.40 p m

r. G Guillavmr, 
Libraire. Lundi depuis midi à 3 hrs. p.m., 25 et». 

Dîners depuis G lirs. à 7.30 hrs, p.m., 30 ois 
Toutes les primeurs de la saison constam- . 
m nt en mains. Vins de choix, liqueur» 
et cigares. Repas setvia à toute heure à 

doux minutes d*avis.

\
N ' pe«Uez pas d) temj>s si vous êtes sans 

eiq.lei. Kc;nez tin suite 6 M Gowtly, 4l 
Welliiigl n K l, To o.iio. Envoyez 

ii'. timbvis pour é, o se.-

J.A.GO IN 
MaiP-d ùe l’o-.te

i OU veau »> « h 
11 >8, r 111* 1111 i ■ ii u.Bureau de FosPj 

Ottawa, y mai 1887 }
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